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LA FAUNE DU PLÉISTOCÈNE SUPÉRIEUR - HOLOCÈNE ANCIEN DE 
LA TOCA DA PENA (PIAUÍ, BRÉSIL) - ÉTUDE PALÉONTOLOGIQUE.

n
Christophe GRIGGO1, Iderlan DE SOUZA2, Éric BOËDA3, Michel FONTUGNE4, Christine HATTÉ4, 

Antoine LOURDEAU5 & Niède GUIDON6

RÉSUMÉ

Le site de la Toca da Pena correspond à une petite grotte qui se trouve dans le massif calcaire d’Antero, au sud de la Serra 
da Capivara et à 7 km à l’est-nord-est de la ville de Coronel José Dias. Des fouilles entreprises entre 2008 et 2014 ont permis 
de recueillir, associés à quelques artefacts lithiques, de nombreux vestiges osseux. Près de la moitié d’entre eux sont rapportés 
à Scelidodon piauiense, un paresseux terrestre de la taille d’un grand bœuf. Ce Mylodontidé est associé à Leopardus pardalis, 
Hippidion, Tayassu pecari, Mazama gouazoubira, Mazama americana et à Palaeolama niedae.
Cette association faunique permet de dater ce site du Pléistocène supérieur ou du tout début de l’Holocène. Par ailleurs, cette faune 
de la Toca da Pena présente beaucoup de similitude avec celle de la Toca do Barrigudo, qui se trouve à moins d’un kilomètre et d’où 
provient l’holotype de l’espèce : Scelidodon piauiense Guérin & Faure, 2004.

Mots-clés : Xenarthra, Scelidodon, Mylodontidae, Scelidotheriinae, Toca da Pena, Piauí, Brésil, Pléistocène supérieur, 
Holocène ancien, Palaeolama, Mazama

ABSTRACT

THE UPPER PLEISTOCENE - EARLY HOLOCENE FAUNA OF TOCA DA PENA (PIAUÍ, BRAZIL) - PALEONTOLOGICAL 
STUDY

The site of Toca da Pena corresponds to a small cave located in the limestone massif of Antero, south of the Serra de Capivara 
and 7 km to the east-north-east of the town of Coronel José Dias. Excavations, undertaken between 2008 and 2014, together with 
some lithic artefacts, have yielded numerous osseous remains. Almost half of them are reported to Scelidodon piauiense, a ground 
sloth which was the size of a large cattle. This Mylodontidae is associated with Leopardus pardalis, Hippidion, Tayassu pecari, 
Mazama gouazoubira, Mazama americana and Palaeolama niedae.
This faunal association allows us to date this site of the Upper Pleistocene or the Early Holocene. Moreover, the Toca da Pena 
fauna is very similar to that of Toca do Barrigudo, which is less than one kilometer away and yielded the holotype of the species: 
Scelidodon piauiense Guérin & Faure, 2004.

Keywords: Xenarthra, Scelidodon, Mylodontidae, Scelidotheriinae, Toca da Pena, Piauí, Brazil, Upper Pleistocene, Early Holocene, 
Palaeolama, Mazama
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1 - INTRODUCTION

La Toca da Pena (ou grotte de la Plume) est située 
dans l’État du Piauí, au sud du Parc National Serra 
da Capivara et plus précisément au pied du massif 
d’Antero, à environ 7 km à l’est-nord-est de la ville de 
Coronel José Dias (ig. 1). Ce site, découvert en 2008, 
a été fouillé jusqu’en 2014 par une mission franco-
brésilienne, dans le cadre du projet sur « Le peuplement 
pléistocène et holocène du Nordeste - Brésil » dirigé par 

E. Boëda. C’est un site mixte, à la fois grotte et abri sous 
roche (ig. 2), qui a livré quelques artefacts lithiques en 
association stratigraphique avec de nombreux restes 
fauniques.

C. Guérin, lors d’une étude préliminaire réalisée en 
2009, fournit une première liste des espèces présentes 
dans la Toca da Pena : Scelidodon piauiense, Mazama, 
Blastocerus dichotomus, Palaeolama, un Tayassuidé, un 
Félidé, un petit Canidé, des Dasypodidés et des restes de 
tortue (Rasse et al., 2009 ; Guérin & Faure, 2014).



206

Nous avons examiné l’ensemble des vestiges osseux 
recueillis dans la Toca da Pena entre 2008 et 2014. Cela 
correspond à un total de 1 946 restes se rapportant à un 
amphibien, trois reptiles et quinze mammifères. Parmi 
ces derniers, c’est un paresseux terrestre appartenant à 
la famille des Mylodontidés, Scelidodon piauiense, qui 
a livré le plus grand nombre de restes. Il est associé à 
l’ocelot, Leopardus pardalis, à un Equidé, Hippidion, au 
pécari à lèvres blanches, Tayassu pecari, au daguet gris, 
Mazama gouazoubira, au grand daguet, Mazama ameri-

cana et à un Camélidé, Palaeolama niedae, parmi les 
espèces les plus caractéristiques (tab. 1).

Nous proposons dans le cadre de cet article de faire 
l’étude paléontologique de cette faune de la Toca da 
Pena, qui présente de grande similitude avec le site, tout 
proche, de la Toca do Barrigudo où a été déini l’espèce 
Scelidodon piauiense, par C. Guérin et M. Faure en 2004.

2 - LE MYLODONTIDÉ - SCELIDODON 

PIAUIENSE

Dans le site de la Toca da Pena, Scelidodon piauiense 
est l’espèce la mieux représentée. Ce paresseux terrestre, 
de la taille d’un grand bœuf, est un Xénarthré, Mylo-
dontidé de la sous-famille des Scélidothériinés. Le genre 
Scelidodon, reconnu dans toute l’Amérique du Sud, dans 
différents gisements datant du Pléistocène moyen au 
Pléistocène supérieur, compte actuellement trois espèces 
(Guérin & Faure, 2004) :

- Scelidodon tarijensis (H. Gervais & F. Ameghino, 
1880), déini dans  le Pléistocène moyen de Bolivie, du 
Chili, d’Uruguay et d’Argentine, est de grande taille ;

Fig. 1 : Carte de localisation du site de la Toca de Pena, dans le Parc 
National de la Serra da Capivara (Piauí).
Fig. 1: Location of the site of Toca da Pena, in Serra da Capivara 
National Park (Piauí).

Fig. 2 : Entrée de la Toca da Pena.
Fig. 2: Entrance to the Toca da Pena.

Secteurs
devant grotte Secteur grotte Total

Amphibia  Anura  Crapaud indéterminé 17 29 46

Reptilia  Testutines  Chelonoidis sp. 81 18 99

   Squamata  Iguana iguana 0 2 2

     non identiiés 13 1 14

   Crocodilia  Caiman sp. 1 3 4

Mammalia  Dasypodidae  Euphractus sexcinctus 15 21 36

     Tolypeutes tricinctus 10 7 17

     Dasypus novemcinctus 1 2 3

   Mylodontidae  Scelidodon piauiense 120 730 850

   Caviidae  Kerodon rupestris 43 47 90

    Erethizontidae  Coendou prehensilis 1 3 4

    Echimyidae  Thrichomys apereoides 1 1

    Agoutiidae  Agouti paca 1 1

   Felidae  Leopardus pardalis 59 13 72

     Félin de petite taille 10 6 16

   Equidae  Hippidion sp. 4 4

   Tayassuidae  Tayassu pecari 16 10 26

   Cervidae  Mazama americana 11 5 16

     Mazana gouazoubira 3 11 14

   Camelidae  Palaeolama niedae 4 21 25

 Ungulata indéterminés   16 14 30

 Microfaune indéterminée   454 122 576

 Total par taxon   881 1065 1946

 Tab. 1 : Toca da Pena - Répartition des restes déterminés par taxon et par secteur.
 Tab. 1: Toca da Pena - Distribution of determined remains per taxon and per sector.
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- Scelidodon chiliensis (Lydekker, 1886), reconnu dans 
des gisements pléistocènes supérieurs du Chili, du Pérou, 
de Bolivie et d’Equateur, se caractérise par une taille un 
tiers plus petit que le précédent et par des molariformes 
dépourvues de sillon médian ;

- Scelidodon piauiense Guérin & Faure, 2004, iden-
tiié seulement dans le Nordeste du Brésil, dans l’état du 
Piauí, est de taille équivalente à Scelidodon chiliensis, 
mais présente des proportions et une morphologie 
crânienne différentes. Sa présence est contemporaine du 
Pléistocène supérieur et de l’Holocène ancien.

Par ailleurs le genre Scelidodon est proche du genre 
Catonyx qui appartient à la même sous-famille et est 
également présent dans les sites du Nordeste du Brésil, 
datant du Pléistocène supérieur (Guérin & Faure, 2004).

Dans le site de la Toca da Pena, nous disposons actuel-
lement de 850 restes osseux attribués au Scelidodon. 
Ils proviennent pour l’essentiel des squelettes de deux 
individus :

- le spécimen n°1, dont la majorité des ossements ont 
été recueillis dans  la grotte, dans  la partie supericielle 
du remplissage. Beaucoup étaient encore en connexion 
anatomique partielle. Il s’agit d’un animal adulte 
dont tous les os sont épiphysés. La plupart des os ont 
été  recueillis  (ig.  3)  et  ils  présentent  un  bon  état  de 
conservation ;

- le spécimen n°2, qui correspond à un animal juvé-
nile : les épiphyses des os longs ne sont pas soudées aux 
corps diaphysaires. Il n’est représenté que par quelques 
ossements. Ils ont été trouvés dispersés dans la moitié 
inférieure de la séquence stratigraphique fouillée. Ils 
sont comparables, d’un point de vue morphologique, à 
ceux du spécimen n°1 (cf. infra). Cependant, bien que 
cet animal n’avait pas ini sa croissance au moment de sa 
mort, il est plus grand que le spécimen n°1.

Cette étude paléontologique est focalisée sur une 
analyse morphologique et biométrique des os complets se 
rapportant au spécimen n°1, qui correspond à un adulte. 
Nous insisterons plus particulièrement sur l’étude du 
crâne, de la mandibule, des dents et de l’humérus ain de 
les comparer au type de l’espèce Scelidodon piauiense. 

Cette espèce a été déinie par Guérin et Faure en 2004, 
à partir d’un squelette subcomplet recueilli dans la Toca 
do Barrigudo, qui se trouve à moins de 500 m de la Toca 
da Pena. En nous référant aux travaux de Pujos (2000) 
et de Guérin & Faure (2004), ces éléments squelettiques 
ont également été comparés avec les os homologues de 
S. chiliensis.

Lors d’un séjour à la Fundação Museu do Homem 
americano (FUMDHAM), à São Raimundo Nonato, 
nous avons pu comparer directement le Scelidodon de 
la Toca da Pena avec l’holotype de l’espèce Scelidodon 

Fig. 3 : Représentation des éléments squelettiques présents pour Scelidodon - spécimen n°1.
Fig. 3: Representation of skeletal elements found for Scelidodon - specimen n°1.

Fig. 4 : Crâne de Scelidodon - spécimen n°1 (FUMDHAM-n°235041). à gauche : vue dorsale ; à droite : vue caudale.
Fig. 4: Skull of Scelidodon - specimen n° 1 (FUMDHAM-n°235041) - left: dorsal view; right: caudal view.
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piauiense, ainsi qu’avec quelques os longs de Scelidodon 

piauiense et de Catonyx cuvieri, provenant de la Toca do 
Garrincho (située à 10 km  à l’ouest de la Toca da Pena). 
Par ailleurs, cela nous a permis d’observer, sur le fémur, 
quelques critères morphologiques permettant de distinguer 
Scelidodon de Catonyx.

2.1 - LE CRÂNE
Le crâne du spécimen n°1 de la Toca da Pena est 

incomplet. Il manque toute la région faciale. La zone 
frontale, au niveau des orbites, présente un important 
enfoncement. Mais les zones pariétales, temporales et la 
région occipitale sont parfaitement bien conservées, sans 
aucune déformation (ig. 4). Par conséquent, seule la face 
occipitale a pu faire l’objet d’une étude morphologique et 
biométrique (tab. 2).

En vue occipitale, le crâne de la Toca da Pena est plus 
bas que celui se rapportant à l’espèce S. chiliensis et se 
rapproche davantage, pour ce point, de celui de S. piauiense. 
Il est cependant, dans ses proportions générales, plus petit.

2.2 - LES DENTS ET LES ÉLÉMENTS DE LA 
MÂCHOIRE

Pour le spécimen n°1 de la Toca da Pena, nous dispo-
sons de quelques molariformes isolées, d’un fragment de 
maxillaire ne possédant qu’une seule molariforme, ainsi 
que des branches horizontales des deux hémi-mandi-
bules. Pour celle de gauche, la série dentaire est complète 
(ig. 5). En revanche, il manque la première molariforme 
pour l’hémi-mandibule droite.

Les molariformes supérieures présentent un sillon 
médian bien marqué, ce qui leur confère une section 
trilobée. Cette morphologie dentaire est caractéristique de 
l’espèce Scelidodon piauiense (Guérin & Faure, 2004).

Les longueurs des séries dentaires inférieures des 
mandibules du Scelidodon de la Toca da Pena sont 
comparables à celles de S. piauiense de la Toca do 
Barrigudo et par leurs proportions, ces mandibules se 
rapprochent davantage de celles de cette espèce que de 
S. chiliensis (tab. 3). De ce fait, la valeur du rapport : 
hauteur de la branche horizontale/longueur de la série 

Scelidodon piauiense Scelidodon chiliensis 
(Pujos, 2000)

  Crâne
Toca da pena

 
 Brésil

Toca do 
Barrigudo 

Brésil

Pampa de
los Fosiles  

Pérou

Chingas
 

 Pérou

Tamarugal
  

Chili

 Hauteur face occipitale à partir bord sup. du foramen magnum 56,3 64,7 79 77 72 à 74,5

 Hauteur face occipitale à partir bord inf. du foramen magnum 85,2 99,7 105 95 88 à 88,5

 Hauteur totale face occipitale (condyle-crête occipitale) 95,5 110,6 115   - -  

 Largeur face occipitale au niveau des apophyses mastoïdes 142,4 145,3 152,5 152 149 à 152,5

 Diamètre transversal pris à l’extérieur des condyles occipitaux 95,4 94,3 118 104 99 à 103

Tab. 2 : Scelidodon - Comparaison des mesures du crâne - dimensions en mm.
Tab. 2: Scelidodon - Comparison of the measurements of skull - dimensions in mm.

Fig. 5 : Mandibule gauche de Scelidodon - spécimen n°1 (FUMDHAM-n°180468) - vue occlusale.
Fig. 5: Left mandible of Scelidodon - specimen n° 1 (FUMDHAM-n°180468) - occlusal view.

Scelidodon piauiense Scelidodon chiliensis

  Mandibule

(Guérin & Faure, 
2004) (Pujos, 2000)

Toca da Pena
(180468) 

Brésil

Toca da Pena
(180499) 

Brésil

Toca do 
Barrigudo 

Brésil

Chingas  
 

Pérou

Pampa de
los Fossiles 

Pérou

 Hauteur branche hori. Entre M
3
-M

4
76,9 - 84,5 71 82

 Diamètre transversal branche hori. Entre M
3
-M

4
33,2 35,4 34 31,5 33

 Longueur série dentaire inférieure 98,7 98(?) 98,1 105 127

 Rapport Haut. branche hori/long. série dentaire 77,9   --- 86,1 67,6 64,6

Tab. 3 : Scelidodon - Comparaison des mesures de la mandibule - dimensions en mm.
Tab. 3: Scelidodon - Comparison of the measurements of mandible - dimensions in mm.
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dentaire, obtenue pour le spécimen de la Toca da Pena 
se situe en position intermédiaire entre les deux espèces.

2.3 - L’HUMÉRUS
L’humérus du spécimen n°1 de la Toca da Pena présente 

un condyle proximal sphérique, bien dégagé et situé en 
position axiale. La face antérieure de la diaphyse est 
parcourue par de fortes crêtes d’insertions musculaires. 
L’épiphyse distale est très courte. Cette morphologie est 
caractéristique de la sous-famille des Scelidotheriinae.

Par ailleurs, l’humérus de la Toca da Pena présente un 
foramen antépicondylien au niveau de l’épiphyse distale 
(ig. 6). Ce caractère morphologique est typique du genre 
Scelidodon et permet de rejeter l’hypothèse d’une attri-
bution au genre Catonyx. En effet, chez ce dernier, il n’y 
a pas de foramen antépicondylien.

Guérin & Faure (2004) ont mis en évidence que 
Scelidodon piauiense se distingue de S. chiliensis par 
un humérus présentant des dimensions et des propor-
tions sensiblement plus grandes (tab. 4).

Cependant un des humérus de S. chiliensis, mesuré par 
ces auteurs, est bien plus petit que les deux autres (tab. 4). 

Selon Guérin (communication orale, 2014), cela pourrait 
être  le  relet d’un  très  fort dimorphisme  sexuel  chez  le 
genre Scelidodon. 

L’humérus du spécimen n°1 de la Toca da Pena est 
bien plus petit que ceux de S. piauiense, mais il est plus 
grand que le plus petit humérus rapporté à S. chiliensis. 
Nous considérons donc que le Scelidodon de la Toca da 
Pena correspond à l’espèce Scelidodon piauiense, mais 
que, de par sa petite taille, il s’agit très certainement 
d’un individu femelle.

2.4 - LE FÉMUR
Les deux fémurs du spécimen n°1 ont été retrouvés lors 

des fouilles de la Toca da Pena. Ils ont été comparés avec 
des fémurs de Scelidodon piauiense et de Catonyx cuvieri 
(provenant de sites voisins et actuellement conservés 
dans les collections de la FUMDHAM à São Raimundo 
Nonato) et avec un fémur de S. chiliensis de la Pampa de 
los Fósiles (Pérou) (Pujos, 2000) (tab. 5). 

Contrairement à ce qui a été noté par Guérin et 
Faure pour les humérus de S. piauiense provenant de 
la Toca do Barrigudo et de la Toca do Garrincho, qui sont 

Fig. 6 : Humérus gauche de Scelidodon - 
spécimen n°1 (FUMDHAM-n°180702).
À gauche : vue antérieure ; à droite : 
vue postérieure. 1/ condyle proximal 
sphérique ; 2/ fortes crêtes le long de la 
diaphyse ; 3/ présence d’un foramen 
épicondylien ; 4/ extrémité distale très 
large.

Fig. 6: Left humerus of Scelidodon - 
specimen n° 1 (FUMDHAM-n°180702) - 
Left : anterior view ; Right : posterior view. 
1/ spherical proximal condyle; 2/ strong 
ridges along the diaphysis; 3/ presence 
of an epicondylian foramen; 4/ very wide 
distal end.

  Humérus Longueur totale
Rapport longueur/

diamètre transversal 
maximal distal

Scelidodon piauiense

 Toca da Pena - Brésil 
(180702) 345,3 2

(Guérin & Faure, 2004)
 Toca do Barrigudo - Brésil 

(79142) 406 2,08

 Toca do Garrincho - Brésil 407 2,19

Scelidodon chiliensis (Pujos, 2000) Tamarugal - Chili

338 1,98

370 2

391 -

Tab. 4 : Scelidodon - Comparaison  des mesures de l’humérus - dimensions en mm.
Tab. 4: Scelidodon - Comparison of the measurements of humerus - dimensions in mm.
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légèrement plus grands que ceux de S. chiliensis recueillis 
à Taramugal - Chili (Guérin & Faure, 2004 - cf. supra), le 
fémur de S. chiliensis mis au jour à Pampa de los Fósiles 
se distingue par une longueur et des proportions bien plus 
importantes que celles des spécimens brésiliens. Pujos 
écrit d’ailleurs au sujet du Scelidodon de la Pampa des 
los Fósiles que « cet animal est le plus grand S. chiliensis 
recensé à ce jour » (Pujos, 2000, p. 203). Ceci semblerait 
attester, comme nous l’avons pressenti lors de l’étude de 
l’humérus, que les Scelidotheriinae se caractérisent par 
un dimorphisme sexuel important : les mâles étant bien 
plus grands que les femelles.

Les fémurs du spécimen n°1 de la Toca da Pena sont, 
quant à eux, bien plus petits et moins robustes que 
tous les fémurs de Scelidodon auxquels nous les avons 
comparés  (tab. 5). Cela  semblerait  conirmer que notre 
spécimen, par sa petite taille, pourrait être une femelle et 
que les spécimens provenant de la Toca do Barrigudo et 
de la Toca do Garrincho seraient des mâles.

D’un point de vue morphologique, les fémurs de la 

Toca da Pena sont parfaitement identiques à ceux qui sont 
attribués au genre Scelidodon et se distinguent très nette-
ment de celui qui se rapporte au genre Catonyx (ig. 7) :

- ils présentent, au niveau de la diaphyse, sur la face 
antérieure, juste à côté du grand trochanter, une surface 
relativement plane. Sur le fémur de Catonyx, cette zone 
présente une forte dépression ;

- en vue antérieure, sur le bord latéral, il y a une 
ensellure bien marquée au milieu de la diaphyse. Chez 
Catonyx, le bord latéral est plus régulier ;

- les deux condyles distaux sont de taille sensiblement 
égale, alors que chez Catonyx, le condyle latéral est 
beaucoup plus petit.

2.5 - LES AUTRES OS DE SCELIDODON - 
SPÉCIMEN N°1

Nous disposons, pour le spécimen n°1, de plusieurs 
autres os complets. D’un point de vue morphologique, 
ces os sont tout à fait comparables à ceux de Scelidodon 
et se distinguent très nettement de ceux de Catonyx. Sur 

Scelidodon piauiense Scelidodon chiliensis 
(Pujos, 2000)

Catonyx cuvieri 

  Fémur
Toca da Pena 

 (234061) 
Brésil

Toca da Pena 
 (194759) 

Brésil

Toca do Barrigudo 
 (37565) 

Brésil

Toca do Garrincho 
(35610) 
Brésil

Pampa de 
 los Fosiles  

Pérou

Toca do Garrincho 
(37496) 
Brésil

  Long. Totale 346,8 350,2 408,2 395,7 465 374,8

  DAP prox.art. 87,3 86,4 85,3 - 100 84 (?)

  DT prox.max. 171,2 170,7 210,5 208,1 233 184,7

  DAP dist.art. 103,1 104,7 110,2 - 126 94,1

  DT dist.art. 137,8 138,4 140 147,6 176 134,6

Tab. 5 : Scelidodon - Comparaison  des mesures du fémur - dimensions en mm.
Tab. 5: Scelidodon - Comparison of the measurements of femur - dimensions in mm.

Fig. 7 : Fémur gauche de Scelidodon - 
spécimen n°1 (FUMDHAM-n°194759).
À gauche : vue antérieure ; à droite : vue 
postérieure. 1/ surface aplanie ; 2/ ensel-
lure bien marquée ; 3/ condyles distaux 
sub-égaux.

Fig. 7: Left femur of Scelidodon - 
specimen n°1 (FUMDHAM-n°194759) - 
Left : anterior view; right : posterior 
view. 1/  lattened surface; 2/ concavity; 
3/ sub-equal distal condyles.
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le tibia, notamment, l’absence d’un pont osseux incom-
plet au niveau de l’insertion du muscle semimembranosus 
est caractéristique du genre Scelidodon (Pujos, 2000) 
(ig. 8).

Les mesures biométriques prises sur la scapula, le 
radius, l’ulna, le tibia, le talus et la pattela du spécimen 
n°1 sont reportées dans les tableaux 6 à 11, aux côtés 
des mesures des os homologues de S. piauiense et de 
S. chiliensis. Il ressort de l’examen de ces tableaux que le 
spécimen de la Toca da Pena présente des proportions des 
principaux os du squelette appendiculaire comparables à 
celle de S. piauiense. Il est tout de fois un peu plus petit 
que les autres fossiles brésiliens de Scelidodon.

2.6 - SCELIDODON - SPÉCIMEN N°2
Le spécimen n°2 est nettement moins complet que le 

spécimen n°1 et ses os ont été retrouvés dispersés dans la 
moitié inférieure de la séquence fouillée. Par ailleurs, la 
plupart d’entre eux ont été brisés et déformés par le poids 
des sédiments sus-jacent.

Parmi les éléments dont nous disposons, seuls les tibias 
permettent d’attribuer avec certitude le spécimen n°2 à 
Scelidodon. En effet, dans la région postéro-distale de la 
diaphyse, il n’y a pas d’excroissance osseuse permettant 
l’insertion du muscle semimembranosus, contrairement 
à ce que l’on peut observer chez Catonyx (Pujos, 2000). 

Les os longs du spécimen n°2 ne sont pas épiphysés. 
Il s’agit donc d’un animal juvénile. L’état de conserva-

tion des os de cet animal ne permet pas de réaliser une 
étude biométrique. Cependant lorsque l’on compare, en 
les mettant côte à côte, les différents éléments osseux du 
spécimen n°1 avec ceux du spécimen n°2, ils paraissent 
plus grands et plus robustes chez ce dernier, alors qu’il 
n’avait  pas  ini  sa  croissance.  Cela  traduit  donc  des 
différences de taille importantes au sein de l’espèce 
Scelidodon piauiense, pouvant être le relet d’un dimor-
phisme sexuel.

L’ensemble des caractères morphologiques observés 
sur les os du Scelidotheriinae de la Toca da Pena, se 
distinguent très nettement de ceux se rapportant au 
genre Catonyx et sont, au contraire, comparables à ceux 
observés chez Scelidodon. Le crâne qui présente une 
région occipitale plus basse que chez S. chiliensis, est 
comparable à celui de S. piauiense, espèce à laquelle 
nous le repportons. Cependant, le spécimen n°1 de la 
Toca da Pena est plus petit que les autres représentants 
brésiliens de S. piauiense. 

L’étude biométrique a montré qu’il existait, aussi bien 
chez S. piauiense que chez S. chiliensis, des différences 
de taille, parfois importantes, entre les différents spéci-
mens recencés. Ces différences de taille ne peuvent 
correspondre qu’à un fort dimorphisme sexuel au sein de 
ces deux espèces de Scelidodon : les mâles devant être 
environ 15 % plus grands que les femelles.

La différence de taille observée entre les deux spéci-
mens mis  au  jour  dans  la Toca da Pena  conirme  cette 
hypothèse. En effet, les ossements rapportés au Sceli-

dodon n°2 présentent des dimensions plus grandes que 
ceux du spécimen n°1. Il s’agit pourtant d’un individu 
juvénile qui n’avait donc pas ini sa croissance au moment 
de sa mort. Nous en faisons, par conséquent, un jeune 
mâle et le spécimen n°1 serait une femelle adulte. De 
ce fait, nous rajoutons deux individus supplémentaires 
à la liste se rapportant à l’espèce Scelidodon piauiense. 
Espèce qui, à ce jour, n’a été identiiée que dans le sud-est 
du Piauí.

3 - LES AUTRES TAXONS IDENTIFIÉS 
À LA TOCA DA PENA

3.1 - LES DASYPODIDÉS - DASYPUS NOVEMCINC-

TUS, TOLYPEUTES TRICINCTUS ET EUPHRACTUS 

SEXCINCTUS

À la Toca da Pena, seuls des tatous de la famille des 
Dasypodidés  ont  été  identiiés.  Ils  sont  représentés 
principalement par des ostéodermes. Leur morphologie 
et leur ornementation permettent de reconnaître trois 
espèces : Dasypus novemcinctus, Tolypeutes tricinctus 

et Euphractus sexcinctus ; ce dernier ayant livré le plus 
grand nombre de restes. Outre les ostéodermes, nous 
avons également rapporté à cette espèce : un fémur, un 
fragment proximal de tibia, un pelvis et un calcanéum.

Ces trois espèces font partie de la faune actuelle 
du Brésil (dos Reis et al., 2011). Les enregistrements 
fossiles indiquent que Dasypus novemcinctus et Toly-

peutes tricinctus sont présents dans ce pays dès le début du 

Fig. 8 : Tibia droit de Scelidodon - spécimen n°1 (FUMDHAM-n°202063) - 
vue postérieure. 1 : absence d’un pont osseux.

Fig. 8: Right tibia of Scelidodon - specimen n° 1 (FUMDHAM-n°202063) - 
posterior view. 1: absence of a bone bridge.
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Scelidodon piauiense Scelidodon chiliensis 
(Pujos, 2000)

  Scapula
Toca da Pena

(194743)
Brésil

Toca do Barrigudo
(79099)
Brésil

Pampa de los Fosiles  
 

Pérou

  DAP zone art. 70,4 79,4 105

  DT zone art. - - 60

  DT palette max. 353,2 302,6 -

  HT le long de la crête scapulaire 350,4 369(?) -

Tab. 6 : Scelidodon - Comparaison  des mesures de la scapula - dimensions en mm.
Tab. 6: Scelidodon - Comparison of the measurements of scapula - dimensions in mm.

Scelidodon piauiense

 Radius
Toca da Pena

(179445)
Brésil

Toca da Pena     
(179445)

Brésil

Toca da Pena     
(167890)

Brésil

Toca do Barrigudo
(79159)
Brésil

Long. Totale - - - 376,8

HT art.prox. 44,1 43,6 - 49

DT prox.art. 51 51,8 - -

DAP dist.max. - - 61,3 63,2

DT dist.max. - - 84,5 94,7

Tab. 7 : Scelidodon - Comparaison  des mesures du radius - dimensions en mm.
Tab. 7: Scelidodon - Comparison of the measurements of radius - dimensions in mm.

Scelidodon piauiense

 Ulna
Toca da Pena

(180500)
Brésil

Toca da Pena
(180435)            

Brésil

Toca do Barrigudo
(79244)
Brésil

Long. Totale 346 - 408

HT art.prox. 61,6 - 60,6

DT prox.art. 82,6 - 89,7

DAP dist.art. 28,1 27,6 33,7

DT dist.art. 42,4 41,6 46,6

DT dist.max. 45,6 46,2 48,9

Tab. 8 : Scelidodon - Comparaison  des mesures de l’ulna - dimensions en mm.
Tab. 8: Scelidodon - Comparison of the measurements of ulna - dimensions in mm.

Scelidodon piauiense
Scelidodon chiliensis

(Pujos, 2000)

 Tibia
Toca da Pena 

(201462)
Brésil

Toca do Barrigudo
(79373)
Brésil

Toca do Garrincho
(37532)
Brésil

Pampa de los Fosiles 

Pérou

Long. Totale 279,3 341,2 308,3 290

DAP prox.max. 103,8 120,8 110,6 137

DT prox.max. 162,1 183,6 168,3 173

DT dist.max. 150,3 120,8 162,4 154

Tab. 9 : Scelidodon - Comparaison  des mesures du tibia - dimensions en mm.
Tab. 9: Scelidodon - Comparison of the measurements of tibia - dimensions in mm.

Scelidodon piauiense
Scelidodon chiliensis

(Pujos, 2000)

 Talus
Toca da Pena

(234012) 
Brésil

Toca da Pena     
(20146) 
Brésil

Toca do Barrigudo      
(79281) 
Brésil

Pampa de los Fosiles 
 

Pérou

DAP 93,7 92,5 100,5 103

DT 89,8 88,9 93,8 100

HT 57,4 58,2 66,2 -

Tab. 10 : Scelidodon - Comparaison  des mesures du talus - dimensions en mm.
Tab. 10: Scelidodon - Comparison of the measurements of talus - dimensions in mm.

Scelidodon piauiense
Scelidodon chiliensis

(Pujos, 2000)

 Patella
Toca da Pena

(167858)
Brésil

Pampa de los Fosiles

Pérou

DAP 49,3 -

DT 76 86

HT 113 -

Tab. 11 : Scelidodon - Comparaison  des mesures de la patella - dimensions en mm.
Tab. 11: Scelidodon - Comparison of the measurements of patella - dimensions in mm.
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Pléistocène, alors que Euphractus sexcinctus n’apparait 
qu’à partir du Pléistocène récent (Soibelzon et al., 2015).

3.2 - LES FÉLIDÉS - LEOPARDUS PARDALIS

Les Félidés sont représentés à la Toca da Pena par un 
total de 88 restes. La majorité d’entre eux (NR = 72) 
sont rapportés à l’ocelot, Leopardus pardalis. Ils corres-
pondent à quelques vertèbres, des fragments diaphysaires 
d’os longs et surtout aux petits os de l’autopode. La pièce 
la plus remarquable est un fragment de la branche hori-
zontale d’une mandibule gauche où sont encore présentes 
la P

3
, la P

4
 et la M

1
. Les dimensions de ces dents sont 

reportées dans le tableau 12.

Un second Félidé, plus petit que l’ocelot, est également 
présent dans l’assemblage faunique de la Toca da Pena 
(NR = 16). Il n’est représenté que par quelques restes et 
leur état de conservation ne nous a pas permis une attri-
bution taxonomique.

3.3 - LES ÉQUIDÉS - HIPPIDION SP.

Dans les sites pléistocènes et holocènes anciens du 
Nordeste du Brésil, les Équidés sont representés par 
Equus et Hippidion, ce dernier étant souvent le plus 
abondant (Guérin & Faure, 2008). 

Dans l’assemblage faunique de la Toca da Pena, 
les Équidés ne sont représentés que par trois tarsiens 
fragmentés et une deuxième prémolaire supérieure. 
Les tarsiens, en raison de leur état de conservation, ne 
permettent pas une détermination au niveau du genre. 
En revanche, la prémolaire, qui présente une couronne 
relativement basse (Alberdi & Prado, 1992 ; Prado & 
Alberdi, 1996) est rapportée à Hippidion.

3.4 - LES TAYASSUIDÉS - TAYASSU PECARI

Dans les sites paléontologiques du Brésil, trois espèces 
de  Tayassuidés  ont  été  identiiées : Tayassu tajacu, 
Tayassu pecari et Catagonus stenocephalus (Parisi Dutra 
et al., 2016), mais seules les deux premières ont été iden-
tiiées dans l’état du Piauí (Guérin et al., 1993a,b ;  Faure 
et al., 1999 ; Guérin & Faure, 2008)

Tous les restes de Tayassuidés recueillis à la Toca da 
Pena correspondent à des fragments de maxillaires ou 
de mandibules et à des dents isolées. Aucun élément du 
squelette  post-crânien  n’a  été  identiié.  La  plupart  des 
dents sont endommagées ou se rapportent à des individus 

juvéniles, ce qui n’a pas permis de réaliser une étude 
biométrique. Cependant, tous ces restes présentent de 
fortes similitudes avec les spécimens de Tayassu pecari 

de la collection ostéologique de la FUMDHAM auquel 
nous les avons comparés. Nous rapportons donc tous 
les restes de Tayassuidés de la Toca da Pena à l’espèce 
Tayassu pecari.

3.5 - LE CAMÉLIDÉ - PALAEOLAMA NIEDAE

Dans les sites pléistocènes du Nordeste du Brésil, les 
restes de Camélidés correspondent principalement au 
genre Palaeolama, représenté par deux espèces :

- Palaeolama major (Liais, 1872) : Il est présent au 
Brésil dans des sites du Pléistocène supérieur et de l’Ho-
locène ancien. Il se caractérise par des membres longs et 
graciles. 

- Palaeolama niedae Guérin & Faure, 1999 : Il est plus 
abondant que le précédent dans les sites du Nordeste 

brésilien datant de la in du Pléistocène et perdure jusqu’à 
l’Holocène ancien. C’est une forme de très grande taille, 
moins gracile que P. major et qui présente des dents 
jugales plus courtes que P. major.

À la Toca da Pena, la présence du genre Palaeolama 

est attestée par 25 restes osseux, dont une grande partie 
a été recueillie dans le secteur de la grotte. Beaucoup 
correspondent à des fragments diaphysaires. Seuls une 
P4 supérieure, un fragment de mandibule avec M

1
 et M

2
 

et un métatarsien complet permettent une détermination 
au rang de l’espèce. Les dents jugales sont relativement 
courtes et le métatarsien est très grand (tab. 13). Ces 
différents éléments squelettiques se rapprochent donc, 
par leurs dimensions, de ceux de Palaeolama niedae.

Par conséquent, comme dans les autres sites du 
Sud-Est du Piauí datant du Pléistocène supérieur : Toca 
do Garrincho et Toca da Janela da Barra do Antonião 
(Guérin & Faure, 1999), c’est l’espèce de très grande 
taille, Palaeolama niedae qui est présente à la Toca da 
Pena.

3.6 - LES CERVIDÉS - MAZAMA AMERICANA ET 
MAZAMA GOUAZOUBIRA

Trois espèces de Cervidés sont attestées dans le Pléisto-
cène supérieur et l’Holocène ancien du sud-est du Piauí : 
le Daguet gris, Mazama gouazoubira et le grand Daguet, 
Mazama americana, qui font toujours partie de la faune 
de la région, et le Cerf des marais, Blastocerus dicho-

tomus, qui en a actuellement disparu (Guérin & Faure, 
2009 ; dos Reis et al., 2011).

À la Toca da Pena, 30 restes osseux ont été rapportés 
à la famille des Cervidés. Deux fragments de mandibule, 
une première molaire supérieure et une épiphyse proxi-
male de métacarpien ont été comparés, d’un point de vue 
biométrique, avec les trois espèces de Cervidés possibles 
(tab. 14). Un fragment de mandibule avec encore P

4
 et M

1
 

a été attribué à M. americana. Les autres restes mesurés 
se rapportent, quant à eux, à M. gouazoubira.

Leopardus pardalis

 Mandibule
Toca da Pena

(211265)
Brésil

DMD P3 8,5

DMD P4 11,4

DMD M1 12,7

Tab. 12 : Leopardus pardalis - Comparaison des mesures diamètre 
mésio-distal (DMD) des dents jugales inférieures - dimensions en mm.
Tab. 12: Leopardus pardalis - Comparison of meso-distal diameter 

(DMD) of lower jugular tooth - dimensions in mm.
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4 - DISCUSSION - CONCLUSIONS

Le site de la Toca da Pena constitue un site majeur 
pour le Pléistocène supérieur de la région Sud-Est du 
Piauí. Il est situé dans un massif calcaire, ce qui a permis 
la conservation d’une faune variée, correspondant à 
19 taxons différents : un amphibien, trois reptiles et 
15 mammifères. Ce site a également livré une industrie 
lithique constituée de quelques galets de quartzite taillés.

La faune de la Toca da Pena est dominée par Scelidodon 

piauiense.  Cette  espèce,  identiié  à  ce  jour  seulement 
dans le Nordeste du Brésil, dans l’état du Piauí, reste rare 
dans les sites paléontologiques et nous connaissons peu 
de choses sur ces animaux.

4.1 - DIMORPHISME SEXUEL CHEZ SCELIDODON

 
À la Toca da Pena, nous disposons des ossements de 

deux individus : un adulte quasiment complet et un jeune 

adulte. En effet, ce dernier n’avait pas ini sa croissance : 
ses os longs n’étant pas épiphysés. Malgré cela, ils sont 
plus grands et plus robustes que ceux du spécimen adulte. 
Cette différence de taille montre que l’espèce Scelidodon 

piauiense présentait un dimorphisme sexuel relative-
ment prononcé : les mâles étant 15 % plus grands que 
les femelles. Ce dimorphisme sexuel peut être étendu à 
l’ensemble des espèces se rapportant au genre Scelidodon. 
Cela permettrait d’expliquer les différences de taille 
importantes que nous avons constatées entre les diffé-
rents spécimens de Scelidodon chiliensis, lors de l’étude 
biométrique réalisée dans le cadre de cet article.

4.2 - POSITION CHRONOLOGIQUE DE LA FAUNE 
DE LA TOCA DA PENA

Scelidodon piauiense est une espèce du Pléistocène 
supérieur et de l’Holocène ancien. Elle est associée à 
d’autres espèces : Palaeolama niedae, Hippidion sp., 

Toca da Pena Palaeolama niedae
(Guérin & Faure 1999)

Palaeolama major
(Guérin & Faure 1999)

Fragment mandibulaire avec M1 et M2 inférieure (180515)

M1 n x min max n x min max

DMD 18 4 18,75 17,5 20 4 21 18 23,5

DVL 14,7 4 12,88 12,5 13,5 4 13,63 13 15

M2 n x min max n x min max

DMD 19,6 13 21,35 18 29,5 3 23,83 21 28

DVL 15,6 12 13,75 12 15,5 3 14,17 13,5 14,5

P3 supérieure (169023)

 n x min max n x min max

DMD 15,1 8 16,94 15 20 1 17,5 - -

DVL 16,2 8 14,63 13 15,5 1 18 - -

Métatarsien (234244)

n x min max n x min max

Long. totale 338,2 7 310,14 300 336 5 288,4 281 301

 Tab. 13 : Palaeolama - Comparaison des mesures des dents et du métatarsien - dimensions en mm.
 Tab. 13: Palaeolama - Comparison of measurements of teeth and metatarsal - dimensions in mm.

Toca da Pena
Mazama gouazoubira 

Actuel 
(Guérin & Faure, 2009)

Mazama americana 
Actuel

(Guérin & Faure, 2009)

Blastocerus dichotomus 
Actuel

(Guérin & Faure, 2009)

Mandibule - fragment avec D4-M1 
(167854)

Mazama gouazoubira n x min max n x min max n x min min

 Haut. mand. D4-M1 12,4 32 14,7 12,0 18,5 28 17,6 14,5 22,5 4 24,4 20,5 26,0

 DT mand. P4-M1 7,6 32 7,6 6,0 8,5 28 9,8 7,5 11,5 4 13,7 12,0 17,0

Mandibule - fragment avec
M2-M3 (234693)

Mazama americana n x min max n x min max n x min max

 Haut. mand. M2-M3 20,8 32 16,5 14,5 20,4 28 21,0 17,0 24,5 4 28,0 24,0 30,0

 DT mand. M2-M3 14,3 32 8,8 7,5 11,0 28 11,1 8,0 13,0 4 14,9 13,0 18,0

 M1 supérieure (235053)

 Mazama gouazoubira n x min max n x min max n x min max

 DMD max 8,9 41 10,0 8,5 12,0 40 11,8 10,0 14,0 5 16,3 14,5 17,0

 Tab. 14 : Cervidae - Comparaison des mesures des dents et du métacarpien - dimensions en mm.
 Tab. 14: Cervidae - Comparison of measurements of teeth and metacarpal - dimensions in mm.
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toutes deux présentes pendant le Pléistocène supérieur et 
qui disparaissent au cours de l’Holocène ancien.

Par ailleurs, nous disposons de trois datations 14C 
effectuées sur charbons : deux ont été prélevés dans 
l’abri sous roche qui prolonge la grotte et le troisième 
dans la grotte (tab. 15). Les résultats de ces datations 14C 
permettent d’afiner la datation relative obtenue à partir 
des données paléontologiques : le site de la Toca da 
Pena est donc contemporain de la transition Pléistocène 
supérieur - Holocène.

4.3 - INTERPRÉTATIONS PALÉOENVIRONNE-
MENTALES

À la Toca da Pena, au côté des espèces éteintes : 
Scelidodon piauiense, Palaeolama niedae et Hippidion 

sp.,  ont  été  identiiées  des  espèces  toujours  présentes 
dans la faune actuelle : Leopardus pardalis, Tayassu 

pecari, Mazama americana et Mazama gouazoubira.

Cette association faunique témoigne d’une formation 
végétale correspondant à une forêt sèche, constituée 
d’une strate arborescente plus au moins continue et d’un 
tapis graminéen couvrant partiellement le sol (selon la 
déinition de Bellefontaine et al., 1997). Cette végétation 
se rapproche davantage du cerrado que de la caatinga 

actuelle. Cela implique, à la in du Pléistocène dans l’État 
du Piauí, des conditions climatiques moins sèches qu’au-
jourd’hui (Guérin & Faure, 2008, 2014).
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Tab. 15: Results of  14C datings performed on charcoals.
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